


Les Izards et les Hirondelles de Poursingues

A Dampierre, dans le Jura, on sait se 
débrouiller. Avec l'argent ramassé au 
cours d'un défilé de chars, garçons et
filles ont monté un goûter. Sans local (Basses-Pyrénées) dans le numéro qu'ils ont

RÉDACTION-ADMINISTRATION 

CŒURS 
VAILLANTS
31, rue de Fleurus - PARIS (6e) 

C. C. P. Paris 1223-59 

Tel. : LITtré 49-95

ils ont trouvé la solution... mais il faut 
avoir le beau temps.

présenté à la Coupe de la Joie, montée par tous 
les jeunes ruraux du secteur... Bravo les amis !...

(SAé tea amis !
Voici quelques photos, envoyées au cours de l’année scolaire... Comment se passent vos 

vacances ?... Écrivez-nous ?...
Où que vous soyez, ce numéro vous distraira et vous invitera à observer davantage...
— Jouez avec les pages 14-15.
— Complétez votre carnet d’explorateur (pages 19-20). A ce propos, l’avez-vous réalisé?... 

Nous aimerions bien savoir.
— Admirez la jolie photo de la page 11. « Il a habité parmi nous ! » Qui ?...
— Et n’oubliez pas, bien sûr, tous vos héros préférés... Que va-t-il bien leur arriver ?...
A la semaine prochaine...
Pour votre courrier une seule adresse :

Voici le Club Nestor, de Saint-Julien 
en Vendée. Il nous envoie toutes ses 
amitiés. Elles n’ont qu’un désir, que la 
photo soit prise pour aller courir et jouer.

JACQUELINE ET JEAN-LOU 
31, rue de Fleurus 

PARIS (6e).

Tout de blanc vêtues, comme la fleur du muguet 
(c'est le nom de leur club), qu'ont-elles présenté?
Une danse? un chant? un mime? Elles seules 
pourront vous répondre. Le sourire est roi à Blot- 
zheim (Haut-Rhin),

F.M. n° 30

Chaque demande de chan­
gement d’adresse doit obli­
gatoirement être accompa­
gnée de la dernière bande 
d’envoi et de 0,50 F en 
timbres-poste.

LES ABONNEMENTS 
PARTENT 

DU Ier DE CHAQUE MOIS

Indiquez lisiblement :

NOM, ADRESSE, PUBLI­
CATION, DURÉE deman­
dés au verso de votre titre 

de paiement.

ABONNEMENTS 
FRIPOUNET

FRANCE et 
COMMUNAUTÉ

ÉTRANGER

(sauf SUISSE)

6 mois . . . 1 1,30 F 14 F

1 an..........22,50 F 28 F

ADMINISTRATION 
FLEURUS-SUISSE 
Saint-Maurice. Valais
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ommande ton 
AMERICORAMA 
Envoie 8 timbres 
neufs à 0,25 F à 

l’ALSACIENNE BISCUITS 
Service Américorama 

MAISONS ALFORT 
(Seine) 

Tu trouveras 
1 drapeau des 

Amériques dans 
chaque paquet de 

PETIT EXQUIS 
L'ALSACIENNE.



Ah,AM,NOUS, y VOI­
LA .'...C'EST QU'ELLE 
EST MONTAGNEUSE, 
HEÎN, CETTE MONTA­

GNE !... Passe-moi
Misri !

OH OH JE VOiS LE SOM­

MET... Comme si j'y 
étais DÉJÀ*

tF’TL

Quarto, Ptïlou 
ATTAQUE, TAPANT 
LA MONTAGNE 
AVEC SON PÎOLET 
DE TOUTES SES 
FORCES (ÇA LUI 

APPRENDRA !),,., 

QUAND SOUDAN, 
UN 3 RUIT ÉNORME 
S'ENFLE AU-DESSUS 
DE LU/... OU'EST-CE 
QUE C EST ?...??

Suite pages suivantes.



...Z^URiEEPAS VU 
PASSER DES FROMA­
GES DE MONTAGNE, 
PAR HASARD.. J'EN 
Ai PERDU QUEL­
QUES-UNS-TOUT À

Un quart d'heure, plus tard.

Te croîs que. c'est fini MisTi&Ri 
...Qu'est-cequ'on fait?..On 
rentre 7...

Pourquoi ?.Jl 
N'EST PAS TARD...

PUIS L'ESCALADE CONTINUE, 
DÉPIT DES MAUVAISES 

ATMOSPHÉRIQUES

1ÎW5,W 
qu'Il PlE-utL 

1 Et la météo
qui AVAIT PRO 
Mis DU SEAU 
TEMPS...

Tzzzrzrr--^^ 
[Ouïe, quel choc curi­
eux tout à coup!... Ce 
DOIT ÊTRE LE MAL DES 
Montages dû à l'al­
titude ETAU MANQUE 
D'OXYGÉNE...

MAIS LL MALAISE PASSE... ET PTiLOU 
COMMET 5A PREMIÈRE IMPRUDENCE...

Maïs non , Pricouju te trom? 
PES ET C'EST FORCÉ,TU REGAR­
DES PAR LE PETIT BOUT DES
JUMELLES/... JE SUIS TOUT PRÈS 

.TU SAIS. ,

<^...LE VERTIGE.. J'Ai LE 
VERTIGE ?... PPFFOOUUU ! 
T'AVOÎR VU 51 LOÎN COMME

TOUT À C0UP...OOUH/

Je TE Ois QUE ÎE suis tout prés/ 
PriLOULa, LA,... MAiS TU ES TOUT 
PÂLE, Dis-DONC / QU'AS-TU ?

£<>*!



MAIS.

PLAIT
NON*

PTÎL0U...OU. 
OÙ ES -TU <

MAIS. 
^AÎS.

Haï 5. 
mis.

Tu M'AURAIS PAS UNE ÉPINGLE 
DE SÛRETÉ., MiSTIGRÎ, S'ÉTE

...te parle 
plus!.. Je vais 
VISITER. CET ÎN- 
TERESSANT CHÂ­

TEAU. srx

SINON TE NE TE 
PARLE PLUS!

.Z^*"

>W!

SOUDAIN, MÎSTi&ti CONSTATE QUE 
PTÎLOU A QUITTÉ SONSÎÉ&E^

Qu'as-tu inventé encore,Ptî 
LOU 7..TÛ M'AVAIS PROMIS PE 
NE PLUS FAIRE PE BÊTiSES !
Reviens t'asseoir ...

Bien dît c'est ça ,on va prendre 
LE TÉLÉ-siÉGE?... L.N VOILÀ ASSEZ. 
DE CETTE MONTAGNE BÊTE D'AIL­
LEURS IL Y A UN TRÈS BEAU CHÂ­
TEAU SUR CETTE MONTAGNE BÊTE.' 
Un château Qui est intéressant,

MAÏS HEUREUSEMENT POUR LA FiN 
DE CETTE HISTOIRE, LES BRETEL­
LES PE PTiLOU SONT PE MAU­
VAISE QUALITÉ... W_

ftateau 
^dcjcabar 
ÆêsTovrj, 
ses $ ailes,

Beaucoup plus tarp.au pied 
DU MONT SINISTRE ET MOQUEUR

TÀ,ÇA VA MiEUX ?.. Dis-DONC," 
j'Ai UNE ‘IDÉE ,..,ÎL Y A UN 
TÉLÉ -SÎÊ&E UN PEU PLUS 
LOiN ... ON POURRAIT...

WV|N&T-ciNÇ, 
| TRENTE KILOS 
ce petit... Al­
lons-v, c'est 
DANS MES 
moyens!

r**^ ci 
Œ® ^ m^h

Tin

PEU PLU5 HAUT.

tarp.au


6

LA MERVEILLEUSE
AVENTURE

CREVETTE
ROSE

CARTE D’IDENTITÉ

La famille des crustacés comprend beaucoup trop 
de spécimens dans le vaste monde pour pouvoir 

tous tes citer ici.

LES CRUSTACES

DU MONDE ANIMAL
3b.

CREVETTE 
GRISE

Vf

DE tailles différentes, ils vont de la transparente crevette 
grise au crabe géant à échasses, dont les pinces 
atteignent 2,50 m d’envergure. Ils ont aussi des 

mœurs variées. Si à peu près tous sont marcheurs, il en 
existe aussi des nageurs et des fouisseurs.

Bien qu’ils vivent dans toutes les profondeurs, les plus 
connus grouillent sur les plages de nos côtes.

C’est un jeu très amusant lorsque la mer se retire que la 
pêche aux crabes. Tapis aux creux des rochers et sous les 
touffes de goémons, ils ne sortent qu’avec prudence et en 
cas de danger font face et se défendent avec leurs pinces.

Le tourteau ou dormeur, de teinte rouge-brun, est, malgré 
son nom, très vif. Le crabe vert ou enragé est le plus commun.

L’étrille est habillée d’une carapace velue aux brillantes 
couleurs.

Les crevettes roses sont en réalité blanches et transparentes. 
Les crevettes grises, vivantes, sont vert d’eau et font la joie 
des pêcheurs équipés des célèbres filets que l’on pousse devant 
soi dans les flaques laissées par la mer.

De la même famille, il ne faut pas oublier, -dans les ruis­
seaux d’eau douce, l’écrevisse. Toujours à reculons, elle ne 
sort que le soir, et dans le noir ce n’est pas si facile de l’attraper 
à la main.

S’il vous arrive, au cours d’une tentative, de vous retrouver 
avec une patte dans la main, ne soyez pas désolé de l’avoir 
mutilée : sa patte repoussera J



missïssifpiI
______7 Texte de Çeorge Tronval • Dessins de Pierre Brochordk_______________

RÉSUMÉ, — Au moment du départ, le jeune Français Francœur sauve une petite passagère tombée à l'eau. Les deux enfants sont devenus bons omis.

« suivre.em-m?

Deux hommes -parlaient l'a-haut ...
Il était question de la caisse 

QUE L'ON A CHARQÉ -a MeMPHÎS ...

Monte Vite 
Nous allons

Bien voie.

DE VOIX PROUEFlATtr 
DU P<Mt SUPÉRIEUR 
PAR ME MARCHE A 
AiR ATTIRE L'ATTErJ- 

LAUDE

Ecoute.3E Viens de surprendre
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— Le roi René, le roi René ! Mon père... Isabelle, la petite 
princesse, court à la porte, le cœur battant, et se trouve en 
face des deux fidèles écuyers du château.

— C’est Isabelle, camarade, dit Flic.
— Notre jolie princesse, camarade, répond Floe... Oh, 

camarade !
Et voilà nos deux vaillants chasseurs qui ne savent plus 

où ils en sont, tout embarrassés de leur attirail de chasse, de 
leurs cordes, de leurs arcs et de leurs épieus, essayant d’entrer 
tous les deux à la fois et n’y parvenant pas : la porte n’est déjà 
pas trop large pour un seul.

Ils sont si drôles que, malgré sa peine, l’espiègle Isabelle 
éclate de rire.

Mais, tout au fond de la cabane, la petite biche tremble de 
tous ses membres. Les chasseurs l’ont retrouvée et quel bien 
une biche peut-elle attendre des chasseurs ?

— Qui de mon eau boira, lion deviendra, dit la biche.
Et quel bien une biche fragile peut-elle attendre d’un lion 

féroce ?
Flic et Floc n’en croient pas leurs oreilles : « Une biche 

qui parle, il y a là quelque sortilège ». Isabelle Jes met vite 
au courant : c’est en buvant de l’eau du lac que la chose s’est 
produite...

Il n’y a pas de temps à perdre. Si quelque compagnon du 
roi s’avisait d’étancher sa soif à l’étang, qui sait ce qui pourrait 
arriver ? Retournons bien vite à la tente royale.

Comment ne pas se sentir ému devant ce spectacle ? Le 
vaillant René berce avec amour une peureuse petite biche, 
comme il bercerait son fils. Flic et Floc sentent une petite 
boule remuer dans leur gorge et les lunettes du conseiller

FORCE de caresses et 
de bonnes paroles, Isa­
belle calme la frayeur 
de la jolie biche. Très 
délicatement, elle 
soigne une blessure que 

le gracieux animal s’est faite à la 
patte, et cela lui occupe tellement 
l’esprit qu’elle n’entend pas frapper 
à la porte.

— Toc, toc, toc. Y a-t-il quelqu’un 
dans cette cabane ? dit Flic.

— Ouvrez-nous, au nom du roi 
René, dit Floc.



Honorât sont toutes embuées de larmes. Reverra-t-on jamais 
le petit prince Olivier ?

Le sourire du roi dit oui. Et le bon sourire du roi est plus 
puissant que le rire méchant d’Usa, la sorcière.

Allons, il faut rentrer au château.

On a choisi pour Isabelle la chambre la plus belle. Sur des 
coussins moelleux, sous de chaudes couvertures, la petite prin­
cesse oublie ses fatigues et ses éniotions. Au pied du lit, la biche 
aussi se repose.

Mais Usa est furieuse ; son plan a échoué à moitié. Tant pis, 
elle empoisonnera les enfants. Pleure le vent sur le marais... 
gémissent les buissons sur la lande... Le malheur va-t-il encore 
frapper le château de Castellane ? Au bord du lac, le roseau 
courbe l’échine sous la brise. La reine Hedwige enfermée dans 
sa tige se lamente et désespère...

Au chevet d’Isabelle la vieille Valentine veille, veille, veille. 
Elle ne dormira pas encore cette nuit. Le danger menace ses 
deux princes chéris.

La tige du roseau éclate. Une forme blanche s’en échappç.* ’ 
Le fantôme de la reine Hedwige passe à travers les remparts,

FIN

front de la douce apparition et la 
merveille attendue se produit.

Au petit matin, Valentine raconte l’étrange apparition au 
roi.

— Une forme blanche, mon maître, qui ressemblait à 
reine...

franchit sans encombre les poternes, le pont-levis, les corps 
de garde. La reine Hedwige vient protéger le sommeil de ses 
petits.

A. V., d’après un conte de 
GRIMM.

et bonheur au château de 
! Le baiser du roi a rendu 

vie à la reine. Isabelle est sortie de 
sommeil. Il n’y a plus de biche

au pied du lit, mais un petit garçon 
qui frotte ses yeux avec étonnement : 
Olivier aussi est revenu.

La bonne Valentine, brisée par 
l’émotion, s’est endormie : mais les 

es et les cris des petits princes la 
veillent en sursaut.
Au sommet du donjon de Cas­

tellane, le chat s’étire au soleil : 
lui aussi est heureux. Seuls dans 
la cour, deux cochons ne participent 
pas à l’allégresse générale ; il s’agit 
d’Usa et de Palude, condamnés à 
vivre sous cette vilaine forme grais­
seuse en punition de leurs forfaits.

— La fatigue te trahit, ma bonne Valentine : je ne puis 
croire à cette histoire. Mais, pour m’en assurer, je passerai la 
nuit dans la chambre d’Isabelle.

Le soir, on renforce la garde aux portes du château : le pont- 
levis est relevé : sur le donjon veille une sentinelle.

Aux douze coups de minuit, un bruit de soie froissée alerte 
le roi René. Est-ce possible ? Devant lui, au pied du lit 
d’Isabelle se penche une forme blanche, transparente comme 
un tulle : la reine Hedwige. Valentine avait donc dit vrai.

Un sourire merveilleux éclaire le beau visage du roi. Son 
épouse bien-aimée est là. Mais pourra-t-il la serrer dans ses 
bras puissants sans la briser ?

Tremblant de bonheur, le roi René pose un baiser sur le
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ALLO, ABÉLARD. .NOUS ABORDERONS 

LA ROUTE DANS QUELQUES SECONDES.
FONCEZ ET KLAKSONNEZ POUR
AUGMENTER L'EFFET DE SURPRISE.

Avec les Jumelles,je 
RECONNAIS LES 2 GAILLARDS 
ILS PORTENT UN PANIER... 

SUSPECT ! J’ATTENDS VOTRE 
ARRIVEE POUR LES ABORDER. 
VOUS, DEVANCEZ-LES AU 
KILOMÈTRE QUINZE ■y—-''

..ÇA IRA, EN DECRIVANT UN ARC 
DE CERCLE ÂTRAVERS CHAMPS^, 
NOUS LEUR COUPERONS LA / 
ROUTE À CET ENDROiT. /7C.

MANŒUVRE REUSSIE’.. 
LE PANIER EST LÀ! JE N'Ai 
PLUS QU'À L’OUVRiR.POUR 
Y TROUVER CERTAINEMENT 
VOLCAN...CONTINUEZ LA 
POURSUITE if-4^4-

VOIS,SUR LA CARTE,LE KILOMETRE QUINZE 
—------------------------------------------------ EST LÀ..

LA ROUTE EST EN VUE, ET SEMBLE DEGAGEE



Phato DEBAUSSART.

a habité 
parmi nous

(/h Kk«(S.H.O
Ce réveil portefeuille de voyage ou 
de bureau d’une durée de marche de 
48 hree ■ belle galnerie façon porc, 
présentation ultra-moderne avec une 
seule clé remontant à la fois le mou­
vement et la sonnerie. Système dé 
mise à l'heure protégé par un 
brevet BON de GARANTIE 1 an - 
75 x 75 mm 
franco 2500 francs - 25 NF

S.H.D. 106, rue La Fayette - 
PARIS X«

métro» - Poissonnière ou Gare du Nord

Regarde bien la photo de cette page : elle représente une église... 
Tu auras certainement l’occasion d’en voir d’autres, en te promenant 
à travers la France ou sur les cartes postales que tes camarades 
t’enverront du coin où ils sont en vacances...

Elles sont souvent à l’image des maisons des hommes, bâties 
comme elles, perdues au milieu d’elles... Il n’y a que le clocher qui 
dépasse, on le voit de loin : il est comme un signal :

«Voici le lieu où Dieu habite avec les hommes, Il a planté sa 
tente parmi eux ; ils sont son peuple ; Il est leur Dieu... »

Grande cathédrale, humble petite chapelle de campagne, église 
plantée depuis des siècles ou achevée cette année, c’est toujours 
« la maison de Dieu » et la porte du ciel.

La porte grande ouverte, qui laisse entrer le soleil et le bruit de la 
vie des gens sur la place, est là comme un appel : elle t’invite à entrer, 
toi aussi, pour parler à Dieu.

LE PÈRE.



11$ SONT LOIN 
À PRÉSENT!

NOM ...'RENARD- ROU^E VA CONTINUER \ 

LES RECHERCHES.-iL FAUT «UE RENARD- 
ROU^E RETROUVE L'OURS ET LES TAPOOSES.

...£UR.^ UN PEU TROP OR,LIANTS, NENE... | 
XS yeux X PAPiLLON ATANT APERÇU UNE JOL/e

ENTRE,RENARD-ROU^E 
QUE VEUX-TU ?

MAINTENANT IL FAUT QUE 
NOUS ÉCLAiRCiSÔtoNS 
TOUTE CETTE AFFAiRE .

A BIENTÔT.SCALP-DE-FEU ET MERCÎ 

DE CACHER NESTOR CF(EZ TOi II

F OÛ VA DONC RENARD-ROU^E 
POURQUOI NE RETOURNE-T-ÎL 
PAS AU tfLlAÇE AVEC NOS 7

FRÈRES? ..n-rTrfM

ÉCOUTE...
J'ENTENDS
PARLER...

Aucune importance ...renard
ROULEE M'ABANDONNE JAMAÎS
UNE PiSTE . , ,——--

ET NESTOR SAiT RU'il POURRA COMPTEE SUE 
£U£...TENEZ,SONBON RCÇARV l£ PROUVE 

... R£^ARD£Z-HX CES VEUX- ViFS -BRILLANTS 

...EUN-EUR....------------- -

//SUiVONS-l£ 
/ TOUJOURS.

NOUS VERRONS

TU NE REVIENS PAS AVEC 

NOUS.RENARP-ROUÛé"?
ILS ONT RÉUSSi A SORTIR PE LA
CAVERNE...’iLS RETOURNENT AU 

village . ,---------- -—■

NONX ET POUPX EXPLIQUENT TOUTE LAFFAiRE Â CRÉDULE. 
ÛOSéPT/iNC CST OUTRES ...ACCUSEE Ainsi NESTOR.'..RiDiOJU 
TOUTÇA II.. .NESTOR NE PEUT ETRE COUPABLE : UN AUSSI 
BEL OURS U . |\ ®<^ |#\

AH ELLE VA LE SOiQNER, L£ BRAVE NESTOR ...L£ OOP' 
LOTER-LUi FAIRE OUBLÎCR TOUS SES TRACAS .VEiUER 
SUR LUi...ELLE SERA SONCRiEN Z>£ LfARPC, SA 
SERVANTE , SON ESCLA VE . /

FM.HutP^^.

AS-TU LA COLLECTION COMPLÈTE DES AVENTURES DE MOKY ET POUPY ? TU TROUVERAS

FLEUR.» O^NESTOR



RENARO-ROUAE VEUT ENCORE 
DE LA POUDRE POUR «g 
DORMIR... _^<SJ

OUl'-TOUJOURS 3 dRAND-SORCiER...

RENARD-ROUHE A TROP DE SOUCIS... 
RENARD-ROUÛjE ME PEUT PLUS DORMl’R.

LA NUÎT. _

O TOI LA -HA-TLA, PUISSANT 
SORCIER, RENARD-ROU^E

TE SALUE. ------"

TOiLA-MÂ-TlA A 

BEAUCOUP TROP 
D'iMACfÎNATiON.

ET MAINTENANT OÛ CE SORCIER " 
CACHE-T-iL SA POUDRE Â FAIRE DORMi’R

LE MURMURE DU VENT QUI PARCOURT LES 
COLLINES, RENARD-ROUÛ|E , LE MURMURE
DU VENT... ^———-^.^^g

NE SERAIT-CE PA5 PLUTÔT POUR MÉLANGER AU MÎEL 

ET FAIRE DORMl’R L'OURS DE MOKV ET POUPX ?
AINSI UN FRERE POURRAIT AVOIR UNE CERTAINE ( 

OCCUPATION PENDANT Le SOMMEIL DE L'OURS...
ET DES TRACES POURRAIENT CONDUIRE LES VÎCTiMES

Jusqu'à ce pauvre animal immobilisé par le
SOMMEIL... ,-------S=C-------------------------- --^■^^r^

...AiNSi LE FRÈRE MALHONNÊTE ET Qui A PU

FERAIT SUSPECTER L'OURS APPRENDRE TOUT
SA PLACE-. ^^^^rtgrCELAÂ TOilA-MÂ-TLA 

j|f IHïfejlÊjSo®^^ ?

FM. M^P^,?ff

^PAS LE TEMPS DE 5'OCCUPERDE 

LUi ...IL FAUT SUIVRE RENARD- 
ROU^E- ET PUiS UN SORCiER, 
JA DOIT POUVOIR- SE RÉPARER 

TOUT SEUL .'... ,-------- -r^

-Â SU/\R£-

LES ALBUMS ET LES COLORIAGES DE MOKY ET POUPY CHEZ TON LIBRAIRE HABITUEL

MON FRÈRE EM DONC 
TOUJOURS SUJET À 
DES INSOMNIES ? j

L—J



Quand on a une jolie maison, on aime y inviter 
les gens qui passent. Dans chaque région on trouve 
un type de maisons facile à reconnaître. Connais­
sez-vous bien les styles des différentes régions ? 
Pour vous en rendre compte, replacez donc cha­
cune des maîtresses de maison de la page de gauche 
devant la maison qui lui appartient.

(4) «ipuwuHON — •(
(g) anbwg sAea — •(►) eausAOJd — (6) 0ioa»S — (î) »««IV ~ (D s’Jpueid
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TIMBRES
ET CONTES DE FÉE

Maria Konopnicka est un peu la Comtesse de 
Ségur des petits Polonais, pour qui elle a écrit de 
merveilleuses histoires. Voici des personnages de 
ses contes : Marie et le nain de Suboarthy, et le 
renard Lardie.

Ph
ot

o A
.D
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.

LES AMIS D’ALAIN
Vous connaissez maintenant la belle histoire 

d’Alain, le petit infirme de Cheniménil pour qui 
le train siffle trois fois. Ses amis les cheminots et 
ses amis les « Carnots Rollers » sont, bien sûr, 
devenus de grands amis ! L’amitié est contagieuse.

MADEMOISELLE CLAIRON
Elle s’appelle Jacqueline Peyre et son papa est 

clairon de la Commune Libre du Vieux Mont­
martre. Cette commune se réunit en comices agri­
coles ! Et, au dernier comice, Jacqueline a été 
élue Mademoiselle Montmartre, voilà tout.
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MESSAGE AUX HOMMES 
DE BONNE VOLONTÉ

Au cours d’un voyage à New York, le cardinal 
Suenens, archevêque de Bruxelles et Malines, a 
remis à U. Thant, secrétaire général des Nations 
Unies, une copie de l’Encyclique « Paix sur la 
Terre », ultime message du pape Jean XXIII.

EN DIRECT AVEC VOUS
Les reportages sensationnels de la R. T. F., en 

particulier ceux du Tour de France, sont possibles 
grâce à un matériel ultra-moderne. Mais l’audace 
et l’habileté des techniciens y sont aussi pour 
quelque chose.

A L’ACADÉMIE FRANÇAISE
UN PROTESTANT REND HOMMAGE 

AU PAPE JEAN XXIII
Le pasteur Bœgner a été reçu sous la coupole de 

l’Académie Française, trois jours après la mort de 
Jean XXIII. Le pasteur, homme d’une grande intel­
ligence et d’une grande charité, a rendu un hommage 
émouvant au Pape Jean XXIII qui a tout fait pour 
réunir les hommes de bonne volonté et se faire 
comprendre par tous les chrétiens.

LA BRETAGNE A PARIS

Photo A
.F.P. 

Photo A
.F.P.

Non loin de la gare Montparnasse par où débar­
quent tous les Bretons, la Maison de la Bretagne 
vient de fêter son dixième anniversaire. Autour de 
cette gracieuse Bretonne, on reconnaît M. René 
Pleven qui s’entretient avec Louison Bobet.
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UNE

A côté de son appareil photo, de sa caméra, un explora­
teur a dans sa poche du papier et un crayon.

Son carnet de notes lui révèle l'aspect particulier du 
paysage, le style de telle maison ou de telle région.

Comme lui, lance-toi dans le « carnet de croquis », tu le 
joindras à ton carnet d'explorateur.

voir schéma à partir de 
l'escargot :

— trace quelques légers 
coups de crayon, donne la 
ligne générale;

— ajoute des couleurs 
légères en respectant les 
valeurs ;

— observe beaucoup et 
emploie un crayon tendre.

ANIMAL OU 
PLANTE

.........................................................................  DÉCOUPE SUIVANT CE POINTILLE . ............................ ................................... ....................................................... ..

MON CARNET D’EXPLORATEUR



CHARADE
On dispose les mets sur mon premier.
Mon deuxième est « choisir ».
Mon tout fabrique des cloisons et termine les plafonds.

Solutions ci-contre.

SOLUTIONS
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MON CARNET D’EXPLORATEUR

JEU D'ÉQUIPE LA BALLE SOUFFLÉE

Les joueurs sont divisés en deux camps, répartis de chaque 
côté d’une table de 2 m à 2,50 m de large. Ils sont à genoux. 
Une balle de ping-pong est placée en milieu de table. Au signal, 
les joueurs soufflent pourfaire tomber la balle du côté adverse.
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à pou- 

bauvres

RÉSUMÉ. 
vendre ta 
lui a o/fi 
des briqul 
voir reloTEXTE DE SOSE DA2DENN ES . DESSINS DE J. L^y

senor joe Plus e»u qu il ne le veut rrpri 
TEE.S’EST EENPU RU J SR! SON S

y POLLE...MAIS FORMIDABLE 
JE T ACHÈTE TR VOITURE 
PRIX D'UNE NEUVE.ET J'E 
SAIEBAI DE CALMEE TON 
ONCLE .MAIS... QUAND IL

ALORS ^

MATÉRIAUX POUR LA
MAISON DE CHICO.ET 
POUR CELLE DE

HU^AHl

NOUS.
POURQUOI 

EUX ET PRS 
NOUS ^C'EST 
PRS JUSTE

LA !

'VOIS,ONCLE V 
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J SI JE ME HE 1 
RETENAIS PAS, 

TE

ON V VA, _ 
LES GARS?7

R LG SECONDE 
H$NE.

8EN,TOUCHEZ.y DM , 
PEU, fi NOTRE SENORITfi! 
ET PUIS VOUS SENTIREZ 
LE GOUT DE LA GADOUE 
ET DES ÉPLUCHURES 
POURRIES .MOI LE VOUS
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claudg, 
duboîs

d'après les 
personnages 
de M.Cuvillier

Voyes, les traces viennent de la 
mer... L'animal a dû quitter une 
autre île où il ne trouvait plus 
de quoi assurer sa subsistance.) 
Je crois que nous ferions .—ri 

bien de nous métier. /

Curieuses empreintes! On dirait 
des mains... mais de quelle.— 
taille!... Moi, je crois plutôt j " 7<—

que ce sont des 7Lu   —J*—
(ON GORILLE /

? h

A

De singe?... Un très ) 
gros singe alors L^-<—-------- -

--ri Oui,un gorille , 
_/ par exemple !...

?

Imagines ma surprise lorsque 
j'ai vu cela... Mignonnet n'a 
certainement pas compris 
pourquoi je le quittais si vite

-1
0.

à 
su

iv
re

..

Tu trouveras les disques, les albums et les coloriages de Sylvain et Sylvette chez ton libraire habituel.

Un gorille ! Si je m'attendais!... 
On ne peut même plus être ^ 
tranquille sur les îles désertes 
à présent ! Quelle époque ! j—■



Voilà du renfort!
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■—------- th! Michel
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ARRETEZ! ARRETEZ 
vous pillez verser ?... >

Attendez : on va ficeler ça avec 
une liane. Les "indiens", çasait 
se débrouiller A

Attends, gros 
roi fainéant!.

\A nous trois,ça sera 
fait en un clin d'œil! >

ET QUE DE JOYEUSES h j ui. U j T U À 
aventures,lorsquonJ~l « ' n* 
TRAVAILLE EN BANDE! M ^ A 51 ê

C'EST AINSI Qüe7|~

.suis



RÉSUMÉ. — Le « Masop » inventé par le professeur Lorgand intéresse des bandits qui n'hésitent pas à enlever le fils du professeur pour s'en emparer.
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